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Re/ponce des défendeurs , à ce 
qu'allèguent les demandeurs 
f en leur production. 

^T", E S demandeurs fe fcrucnr premièrement d'vn e 
I eonclufion fai(5le par les Vicegercnts du Pro- 
jL^uifcur, & tons ceux de la Société du ColJcge 
deSorbonnc, Fan mil trois cents cinq^uanre fept, piir 
laquelle eft ordonné qu aucun dcladitc Société 3 pour 
quelque iniurc que ce foit, ou chofes qui concerne- 
ront ladite maifon& Société, n efc pou ruoyra ailleurs 
que pardcuant ladiélc Société, où le Prouifcur dt- 
celle. 

A quoylesdeflTendcurs donnent ttcÀi tt(^onctsi 

La première, qu'ils font hors des termes de cette 
conclufion, pour ce que la plus grand part de ceux 
de ladiâc Sacieté^ 6c le ProuUri^r Tont leurs par* 
ries, 

LaTecondc, quecetteconclu/îonnattribuë, &ner 
peut attribuer jurifdiïSlion aucune, par ce que ladiâ« 
Société & les Viccgcrents dudit Prouifeur , eftans 
deftituezdcjurifdiiîiionjncfcnpeuuentdonncrj ny a 
aucun autre, 

La troificfmc, qu'elle cft nuHe , pour cftre contraire 
aux ordonnances de PhilippcsVI.de fan 1540, & 1545» 
qui lors cftoicnt nouuelles , ^ par Icfquellcs le Prcuoft 
de Paris eft conftitué juge de tous ceux de fVniucrfîté 
de ladite ville, ce que lefdifts Vicegercnts , & ceux de 
ladidc Société 5 comme fe corrigeants recognoiffent 
pat ces derniers termes de leur conclufion , frottfiAmes 
^oi nullum intenUmm^ nec volumm ftrhoc ordmârij iunf* 
tbflioniy velcuique alteri ^remdkium^^Tferare, nectneittspre^ 

iudiçmmdifiià Attm^ru 
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Secondement ils mettent en auantvnccondu/îon,^ 
en laquelle efî cnioint a Maigre Vigneron fc 

defiflcrdelaélion intentée dcuant rOfficial de lofas, 
contre vnnommédcMouchy, & cft faiddeffence à 
toutautte de ladite Société de faire le pareil fur cer- 
taines peines à impofer par ladite Société, laquelle 
conclufionàlieuen vn différend léger, &qui fe peut 
tcrmineraifement, autrement eftiniufte. 

Troifiefraement les demandeurs en Fenumeration 
deceuxquinont enfeignékcoursdc Philofophic, & 
ont cftè rcceus enladiiSte S ocictc, pour quatre ou cinq 
qui n'ont régenté, ils en mettent vn grand nombre, & 
entre autres vnqui trois fois a enfcigné ledit cours de 
Philofophici fçauoirMaiftrcEftiennc du Puys, 

Quatriefmementilscottcntdeuxarrcftsdc la Cour 
de Parlement de Paris, IVn de fan 1562, le 2i.lanuier, 
par lequel les différends, pour raifon des principautez, 
Bourfes , Régences, meurs & difcipline Scholafli- 
que, fontrcnuoycz dcuant le Chancelier de fVniucr- 
fité: l'autre du 18. Mars 1614, par lequel Maiftre René 
IcNormant, Boprficr du CoUcgc de B^ycux, à fon 
renuoy deuant ledit Chancelier, pour luyeftre fai<â 
droiA fur le dcuolu qu'il auoit pris fur la Bourfe de 
Maiftre Ichan Baptiftc Boffé. 

Ces deux arrefts àla vérité iuftifictit quelque ju ri fdi- 
dion dudit Chancelier, mais non du Prouifeur de 
Sorbonnc, & eft fortimpertinent vouloir tirer de là 
que le différend dont cfl: queftion deut cftrc rcnuoyé 
audid Chancelier , lequel cognoift feulement des 
conventions en m3,ticrchgcvc entre vn ou deux de la- 
dite Y nlucrfitè 5 cequicft aulTi attribué au Re(5fccur d'i- 
celle, par l'article 20. de lappendice à la reformation 
des Arts, & tout ainfî que par ledit article, mefmc en 
faiddc difcipline S cholaftiquc , fî la chofe eft de quel- 
que confequcncc l'on peut fe pouruoircn juftice, le 
mefme fe prattiqucrail es chofcs qui font renuoy ez au- 
dit Chancelier i or le différent dont eft queftion eft vnc 
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contraucntioii au Statut fondamental du Collège d î 

Sorbonne , dirciîlemcnt contre les ordonnances & rc- 
formation de fVniucrfité, dont la cognoifTancc ap- 
• partient aux luges Royaulx, Oc par arrcft de ladlàc 
Courdu 15. Septembre i5or. efl: commandé au Ccn- 
feursde ÎVniuerfité aduertir le Procureur gênerai des 
contraucntionsà ladite reformation, pour luy ouyy 
cilrc pourucu par ladi^Sic Cour , ainfi que de rai- 
fon. 

D'ailleurs ledits tatut importe au bien public de tou- 
tcrVniuernté, &neft compris, ny en gênerai, ny en 
particulier es Arrcfts donnez en faucur dudlél Chan- 
celier, 

Bref cncefaid toute 1 Vniucrltté efl partie, de la- 
<^uelle n eft luge lediâ Chancelier , n'y mefme des dcf- 
fcndeurs, d'autant qu^eledit Chancelier efl de la mai- 
fbndeSorbonne, Ôccn laprefcnccdu fieur Cardinal 
deGondy, ou lefdids deffendcurs cfloient, à main- 
tenu la ne eption de M aiftre Henry Ç^pyuin, contraire 
au diél ftatut de laquelle ilfagifl. 
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